LES  AMAZONES  MODERNES 

Des  principales  Villes  de  la  France. 


Campofition  d'une  Armée  formidable  d' Amazones 
inçoifes , leur  uniforme  ù armure. 

W A révolution  furprenante  qui  a rendu  la  liberté 
la  France , fera  letonnement  des  races  futu- 
res, mais  fi  .les  vaillans  François  le  lîjnt  couverts 
de  gloire  par  leurs  fameux  exploits  , combien  les 
aimables  Françoifes  ne  doivent-elles  pas  être  humi- 
liées de  n’y  avoir  eu  aucune  part  ! Les-  oauftiques 
feveres  diront  fans  doute/:  le  fexe  pouvoit-il  tra- 
vailler à la  liberté  publique , lui  qui , tyran  & def- 
pote , n’eft  occupé  qu’à  forger  des  chaînes  pour  en 
charger  fes  efclaves?  Sexe  divin  ! fexe"  charmant  î 
fexe  adorable!  faites  taire  ces  perfides  v armez-vous 
d’un  noble  courage  , que  ces  coups-d’œil  fi  daiige- 
reux  aux  amans  foient  mortels  aux-  ennemis  de  la 
patrie  j que  vos  jolies  menottes  blanches , au  lieu 
de  minauder  avec  l’évantaii s’exercent  à manier 
la  lance,  l’épée,  : 


CtrtTttneiît  Vous  tte  votis  réveHîez  pas  au  Imitt  Jcs 
tambours  ^ des  clairons  , fifres , cymbales  & haut- 
bois ! Tofcrte^ïâ  Francè  eft  feus  les  arrtes  & mê- 
me les  enfans , & vous  reftez  à votre  toilette.  Que 
l’amour  de  la  patrie  vous  chatouille  voudrez-vous 
èn  doh  fiant  dès  fcddats  à l’état  ne  pas  partager  leur 
gloire  ? 

L’hiftoire  fourn;iille  dés  ^aits  héroïques  de  votre 
fese.  La  belle  Judith,  fi -faintement  perfide,  a 
délivré  Béthulie.  Armide  , 'Clorînde  & Hèrmînie 
ont  retardé  la  délivrance  de  Jérufalem.  Angélique 
& Marphife  ont  femé  Ta  difcôrde  dans  l’armée  de 
Charlemagne.  La  fameufe  Bradamante , la  Mede  , 
fœur  de  Renaud  , coufine  de  Rolland , gouver- 
fiamô  dè  Moiîtâûbati , épdnfe  du  magnanime  Ro-i  ' 
ger  5 a fiïit  mordre  lu  poufiîere  à mille  Maures  , ' 
& a battu  en  champs  clos  mille  Paladins.  Def- 
piiie  , Chimene  & tant  d’autres  ont  donné  Hes  ; 
fets  aux  plus  v^aillans  héros.  Jeanne  d’Arc  à fâuvé 
la  France  de.»la  fureur  anglicane  ^ dans  notre  fîècle^  , 
Marie-Therefe  a gagné 'des  batailles,  à la  têt©  ■; 
de  fes  braves  Hongrois  y & xoëfiFé  fbn  mari  de  la  i 
couronné  impéfiâie.  L’Tmpéramce  de  toutes  les  . 
Rufiiès  remporte  des'  viêToires  fur  les  Turcs  ^ J 
dans  fbn  Palais,  &:  fans  fertir  de  Pétersbonrg.  La 
Chev^aliérè  d®on  a mérité;,  & dans  les  armées  j 
fct  daiîs  k 'cabihet^y  Komiûe  négociateur  habile  ' 
& politique  , des  Lauriers  immortels.  Suivez  ces 
fameux  i^xompTes,  & celui  de  ces  braVeS  Ama^ 
iOnes , qui  fous  le  côramandement  de  Talefiris  | 
ènt  fait  trèîribler  pendant  fi  long-temps  leursvoi- 
fins>  Tout- doit  être,  anné  pour  aflùrer  le  repos 
de  l’Etat , èc  garantir  à jamais  cette  liberté  fi  préki 
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tint  de  fiecles,  & qui  a 
fang , d'alarmes  & de  peines  à re- 
11  faut  donc , Sexe  charmant , fi  accoit* 

tuTé  a^ix  conquêtes  , que  leE 

TuÎeriÎ,VPalab- Royal,  le  Luxembourg  à 

nlacc  du  Peirou,  à Montpellier  ^^  les  ^lenes 
Nîmes-  les  Allées  de  Meilhan  , a Marfeille,  1 
ÏS  deSlle-Cour,  à Lyon,  &c.  &c.  qui  ont  cte 
fufou’à  Préfent  les  champs  de  Cythere  , foient  de- 
SaU  vos  champs  de  Mars  : établiffez-y  vos  inte- 
Lffantes  afemblées  : compofez  vos  r«S‘mens,diL 
tinguez  vos  uniformes  ^ ils  ii’ôteront 
me!  brillans , ils  leur  donneront  un  o°“veau  luftre. 

La  Colonelle  générale  ne  doit  P^  ^ 

de  vingt  à vingt-deux  ans  , & 

4 ^Vi^val  • les  chevaux  doivent  ette  ifabeUe  a crins 
a cheval , le  1^,  houlTe  & les  pa remens 

noirs  & grande  queue  ,1a 
des  piftolets  de  velours  bleu  de 

de  ferviceiinais  eUes  ne  feront  ^ 

lées  jufqu’à  l’âge  de  cinquante  , parce  que.le 
très- bonnes  pour  le  coineiu  ^ ^ 
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Un  n exigera  pas  à lenrôlement  des  extraits- 
baptiiteres  5 & on  prendra  pour  véridique  l’aveu 
quune  Amazonne  fera  de  n’avoir  que  vingt-deux 
ans  ans  , quand  elle  approcheroit  de  la  trentaine- 
de  vingt-cinq,  en  ayant  quarante  ; trente , en  ayant 
quarante-cinq  ; & de  quarante-cinq  , en  ayant  foi- 
xante  : cette  facilité  mettra  beaucoup  de  fenimes 
en  état  de  fervir,  dans  le  teins  même  qu’elles  n’o- 
leroient  plus  y prétendre. 

Les  recrues  feront  admifes  depuis  douze  iufqu’à 
quinze  ans  ; les  fergentes  & les  caporales  les  inïîrai- 
xont  du  fervice  & du  prompt  maniement  des  armes. 

IDÉE  D E L’  U N I F O R M E. 


^ Pour  ne  pas  furcharger , Mesdames  , vos  têtes 
e^res , je  me  trompe  , je  veux  dire  enchante- 
relies,  dune  armure  trop  pefante  , vous  vous 
ferez  des  cafqucs  en  carcalTe  , comme  vous  faites 
conilruire  ces  bonnets  élégans  qui  menacent  le 
ciel  ; vous  les  ferez  recouvrir  d’une  gaze  bleu 
azur  , qui  imitera  parfaitement  l’acier  poli  ou  jon- 
quille ; & or  , pour  imiter  le  cuivre  doré.  Ce  caf- 
que  aura  la  vifiere  que  vous  pourrez  bailTer  lorfqiie 
vous  appcrcevrez  un  créancier,  ou  un  amant  im- 
portun , ou  un  amant  trahi.  Vous  placerez  vos  plu- 
mes de  trois  couleurs  du  côté  gauche  du  cafque 
qui  aoit  pencher  galamment  fur  l’oreille.  Chaque 
compagnie  variera  les  plumes  à fon  gré  5 & elles 
pourjont,  a ce  fiijet,  donner  leur  confiance  au  génie 
inventif  & délicat  des  marchandes  modes. 

. L’habit  à taille  dégagée,  bien  étoffé,  pour 
faire  rellortir  les  hanches,  fera  de  gaze  rofe 
tendre  & argent,  ou  bleu-de-ciel,  verd  de  pcm- 


d’une  nouvelle 
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?aze  blanche;  la  manche  de  même  éoL,  re 
rouffee  par  un  nœud  élégant,  en  forme  d^am 
lette,  fur  les  deux  épaulés  ; le  fein  fur  la  ga  ,che 
découvert,  pour  réformer  l'abus  de  ces  mouchoir! 
impofteurs  qui  dérobent  les  charmes  cachés,  ou 
qui  en  fuppofent  d'admirables  lorfqu'il  n'en  eLïle 
q a peine  la  trace.  Mats  comme  la  clalfe  à oui 
la  nature  n en  a pas  fourni  un  fufEfant  volume 
pour  figurer  décemnlell^  dans  l'armée , eft  très- 
onfiderable , on  efpère  qu'il  y aura  des  efprits 
nez  ingénieux  pour  en  établir  une 
«oyale  , & enrichir  la  France 
branche  d'indulirie  & de  commerce. 

_ La  ceinture  fera  à la  grecque 

Lmi  Z a fuivant  l'uni- 

à cet  é?a!d  !irîf' foiirbilTeurs  à donner 
a cet  egard  elTor  a leur  génie.  Les  bas  doivent 

îlsSnrc^T^^  "!?  ceinture,. 

JL  ■ Â a ^’'  ^ auront  les  doins 

à cette1nÎo^'TT°"T  P»»'' donner 

cette  innocente  /iipercherie  tout  l'air  de  la  réa- 

• ^ cothurne  a l’ancienne  fera  la  chau/fure 

d uniforme  ; les  talons  fuivant  la  couleur  de  l'habit 
mais  les  liaffes  & nœuds  à mi-jambe,  tous  de 
la  meme  couleur.  ’ ° 

pies  porteront  au  bras  gauche  un  bouclier 
-léger,  pouvant  fervir  de  parafol  dans  l'oc- 
ca/ion  , en  le  fichant  à la  pofiite  du  fabre  Z 
un  petit  reiîort  qui  fera  pratiqué  à cet  eftet- le 
bpaclier  fera  varié  fuivant  l’nniforme,  & aJa 
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pour  d^vffe  * Liberté  ù tendrejjè.  Les  drapeaus 
porteront  la  même  devife  avec  un  cœur  percé 
de  plufîeurs  traits.  L’armée  Amazone  fera  le  centre 
de  la  grande  armée  elle  fera  précédée  par  les 
volontaires  mafculins,  qui  feront  l’avant  & lar- 
léere-garde.  En  cas  de  bataille,  le  centre  armé 
de  lances , en  arrêt  fur  le  bras  gauche  , avan- 
cera , rompra  les  cohortes  ennemies  , & les  fera 
toutes  fans  exception  prifonnieres  de  guerre , 
fans  verfer  une  goutte  de  fang  *,  jamais  viéforre 
ij’aura  été'  ni  plus  glorieufe  , ni  plus  triom- 
phante. 

Comme  les  Dames  ont  toujours  remporte  des 
viéloires  , on  a accordé  aux  Dames  de  former 
une  efcadre  ponr  vifiter  les  ports  étrangers , pour 
faire  connoître  que  les  Filles  & les  Femmes  en 
France  ont  le  privilège  de  porter  les  armes  & 
Xyniibrme  en  Amazonnes  modernes. 

Je  ne  m’étendrai  pas  davantage,  Mesdames; 
fi  mes  idées  lumineufes  peuvent  vous  être  agréa- 
Wes , je  me  trouverai  trop  récompenfé  de  vous  les 
avoir  fuggérées. 

J’ai  l’honneur  d’être , 


zélé , le  plus  ardent , 
plus  fidele  de  vos 
adorateurs , 

LE  SINCERE. 


Sur  l’Air  : L'Amant  fidek. 


SUR  L’ARMEMENT  DES  FUIES, 


PLeine  de  gloire  , chantez  viâ:oife  , féxc  vain- 
queur, Mars  & Bellone  font  en  perfoniie  pour 
votre  honfieur. 

A la  Milice , fans  artifice , d’un  bon  accor-d  , 
d’un  bon  courage,  tout  vous  engage.  Tirez  d’a- 
bord. 

Les  Orangeres , les  PoifTonnicres , & tous 
métiers , foiït  b^ien  venues  & bien  reçues  pour 
les  lauriers^. 

De  toutes  villes  il  en  faut  mille  dun  ferme 
cœur , pour  dans  Cythere  faire  la  guerre  avec 
furenr. 

Voguez  fur  l’onde,  la  mer  profonde  fe  calmera^ 
foyez  terribles  aux  iiifenfibles  l’on  vous  verra,  bis^ 

Jeunes  Guerrières , fous  vos  bannières  eft  votre 
part , d’avoir  la  gloire  de  la  victoire  fur  t^t 
rempart. 


Fort  de  courage,  c’efl  au  bel  âge  qifon  Vous 
attend , fans  rien  rabattre , de  tout  abattre  en 
triomphj^nt. 


LA  FLOT  TE  D’ A M O U R. 

^ Ous  l’étendart  de  l’amour,  enrôlez-vous  jeunes 
^falJes,  on  arme  fous  peu  de  jours,  pour  voyager 
dans  les  Ilîes  du  Levant,  c’eft-là  qu’il  fera  facile 
O avoir  des  amans. 

Vous  aurez  pour  commandant,  Cupidon  plein 
de  tendreffe,  il  vous  dira  poliment,  pour  faluer 
les  DeelTes  dAppollon  que  l’on  hilfe  avec  vîtefle 
le  blanc  Pavillon. 

• à vos  befoins  j Bacchus  fera  Quar- 

tier-Maître, il  verfera  des  vins  fins,  tant  il  fem- 
biera  bon  être  ^ fans  dégâts , chacun  fes  trois  cho-. 
pinettes  a chaque  repas. 

Quant  au  biicuit , au  fricot  tout  fera  en  abon- 
dance , viandes  fraiches  à gogo /telle  qu*oa  la 
mange  en  France,  par  ration,  du  fin  jambon  de 
Mayence  , & des  faucilTons. 

Pour  former  ce  noble  corps , l’amour  a créé  des 
grades.  Commandant  & Gros. Major,  enfin  plu- 
neurs  chefs  d efcôuades , des  Sergens  , Caporaux 
& Anipaiîades , chacun  à Ion  rang. 

Les  brunes  remplies  d appas , entreront  aux  vo- 
lontaires, dans  le  périlleux  combats , marchant  tou- 
jours des  premières , bien  armées  : ces  intrépides 


